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Sengfa 僧法 (490-505). Nonne bouddhiste. 

Sengfa naît sous le nom de Nizi 尼子, dans le clan des Jiang 江 originaires de Kaocheng 考城, 

dans la sous-préfecture de Jiyang 濟陽 (Henan). C’est la fille de Jiang Mi 江泌, docteur de 

l’Académie royale (taixue boshi 太學博士). De l’âge de ses neuf ans jusqu’à ce qu’elle en ait 

seize, elle se met périodiquement à réciter des textes bouddhiques, demandant à ce qu’ils 

soient mis par écrit. Elle dicte en tout vingt-et-un textes, qui couvrent trente-cinq rouleaux. 

Ses parents souhaitent alors la marier, mais elle s’y refuse. Elle entre dans les ordres sous le 

nom de Sengfa au couvent Qingyuan 青園寺 de Jiankang 建康 (Jiangsu) et meurt en 505. 

Nizi dictait les textes une fois entrée en contemplation, et disait qu’elle se rendait aux cieux 

où des dieux les lui enseignaient. Bien que ce processus de révélation eût été connu par les 

taoïstes, la question de l’authenticité de ces textes fit débat au sein des bouddhistes. Le 

bibliographe Sengyou*, qui n’eut accès qu’à un seul des vingt-et-un textes de Sengfa, les 

classa tous comme “douteux” (huo 疑). 
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